
 
 

L’ATTENTE 
 
 
 
 
 
Endormis sur le banc 
Nous sommes 
Et d’ambre est la lumière 
À travers le feuillage 
Auréolant votre teint de sélénite. 
 
Un papillon survole 
Le songe de vos yeux clos 
Et se pose sur votre  blanc corsage 
‒ Une broche. 
 
Ce n’est plus un rêve 
C’est une présence 
L’aile de vos lèvres au bord des miennes 
Votre souffle sur ma joue 
Un baiser qui se veut donner 
Mais ne se donne pas. 
 
Ô amour ! 
Le respir de votre cœur 
Arrêtant l’instant 
Est le fruit suspendu 
À l’arbre de mes désirs  
Et il luit en moi 
Comme une lumière d’avril. 
 
Attendons ! 
Et faisons de l’attente 
L’écho qui rythme notre amour 
Lors que sur ton visage 
Je puise l’eau de mon espoir. 
 


